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LOIS RELATIVES A ROCH HACHANA (2 ème partie) : ROCH HACHANA  

 
A Roch Hachana, Hakadoch Baroukh Hou juge chacun sur ses actions de l’année écoulée, 
et en fonction de ce bilan, Il définit un « budget » pour l’année à venir. Tout ce qui doit 
arriver durant l’année à venir est fixé à Roch Hachana : la santé, la parnassa,                    
la famille … tout ! 
Lorsqu’au début du siècle dernier fut inventé le premier appareil photo, une boîte lourde 
que l’on posait sur un trépied, ainsi que le gramophone, on informa le ‘Hafets ‘Haïm de 
ces inventions en lui disant que le monde et la science évoluaient. 
Le Tsadik répondit que le monde ne progressait pas, bien au contraire, il régressait,                  
et c’est pourquoi, il y a eu cette invention. Les personnes présentes ne comprirent pas               
la réponse du ‘Hafets ‘Haïm.  
Le ‘Hafets ‘Haïm expliqua : « Dans les générations précédentes, les gens étaient 
« croyants, fils de croyants ». Ils avaient acquis cette certitude à partir d’une Michna               
des Pirké Avot qui enseigne : « Sache qui se trouve au-dessus de toi ; un œil te surveille, 
une oreille t’écoute, et toutes tes actions sont inscrites dans un livre ». 
Cependant, à notre époque, continua le Rav, le niveau de foi des gens a considérablement 
baissé, ils sont devenus sceptiques : que signifie « un œil voit, une oreille écoute » ? 
Même si hier, j’ai commis une faute, demain, qui me rappellera cette faute ? Quel est             
ce livre dans lequel mes actions sont inscrites, et comment écrit-on dans ce livre ?  
On ne croit plus dans ces vérités. Aussi, Hakadoch Baroukh Hou a permis que l’on 
invente l’appareil photo : tout ce que l’on fait est définitivement imprimé. L’invention du 
gramophone permet de graver définitivement une voix ou un son. » 
Ainsi le ‘Hafets ‘Haïm termina-t-il son explication. 
A l’époque du ‘Hafets ‘Haïm, l’invention de ces deux appareils a été nécessaire pour que 
chacun prenne conscience « qu’un œil voit et qu’une oreille entend ». 
A notre époque, il y a encore plus d’objets qui ont les deux facultés précitées.                 
Tous ces appareils ne sont créés que pour un objectif : nous enseigner que tout est 
enregistré, tout est filmé et conservé.  
Quelle est la conséquence de cela ? Voici une histoire édifiante qui nous éclairera.               
Un jeune homme et une jeune fille décidèrent de se marier. Le mariage se déroula dans 
une atmosphère de joie extraordinaire. De nombreux invités étaient venus leur faire 
honneur et les réjouir. Lors de la soirée, le père du ‘Hatan avait sur lui plusieurs milliers 
d’euros afin de payer les différents prestataires du mariage à la fin de la soirée. L’argent 
était dans la poche de sa veste. A un moment, le père du ‘Hatan, voulant danser avec              
son fils, retira sa veste et la posa sur le dossier de sa chaise. En revenant à sa place, après 
s’être réjoui avec son fils, il fouilla dans sa poche et s’aperçut que l’argent n’était plus là.  
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Il sentit le monde s’écrouler sous ses pieds. Il décida d’appeler la police mais il se ravisa 
aussitôt, ne voulant pas gâcher la sim’ha. 
Quelques semaines plus tard, les deux familles se réunirent chez les parents de la Kala 
afin de regarder les photos et le film du mariage. On vit la ‘Houpa, les danses,                  
la nourriture, tous se rappelaient de la sim’ha extraordinaire qui régnait ce jour-là.               
Puis, ils virent la scène où le père du ‘Hatan retirait sa veste pour danser avec son fils.           
Et soudain, alors que la caméra gardait le plan de la veste sur la chaise, ils virent le père 
de la Kala mettre sa main dans la veste du père du ‘Hatan et lui dérober l’argent.                    
Ils arrêtèrent immédiatement le film et tous tournèrent leur regard vers lui.  
Combien cet homme, le père de la Kala, aurait donné pour effacer cette partie du film ?! 
Quelle honte, quelle humiliation ! 
Il en est de même pour nous. 
Combien serions-nous prêt à donner pour effacer de nombreuses parties de notre vie afin 
qu’elles ne soient pas diffusées lorsque nous serons dans la monde futur !? 
Le ‘Hafets ‘Haïm expliquait que tout ce que nous faisons en cachette dans ce monde sera 
révélé à tous dans le monde futur ! Retransmission publique sur écran géant ! 
Quelle honte ! Quelle humiliation ! Si on pouvait effacer quelques morceaux ! 
En vérité, il est possible d’effacer toutes les parties de notre vie qui ne sont pas 
regardables. Grâce à un soupir, grâce à la Téchouva. Il n’y a pas grand-chose à faire pour 
faire Téchouva, juste regretter les mauvaises actions que nous avons commises, 
reconnaître que nous avons fauté et s’engager à ne plus recommencer. Ainsi, toutes                 
les parties du film que nous voulons effacer le seront. 
 
En faisant cela, nous serons alors inscrits et scellés dans le livre de la vie et 
du chalom !  
 


